
“Qu’est-ce qui motive un sportif pour la 
pratique de son sport d’élection ? 

On a coutume pour répondre d’énoncer une 
série de variables combinées mêlant 

l’imitation, l’identification, les influences 
socio-économiques et les circonstances 

historiques et géopolitiques. Certes tout cela 
compte beaucoup, mais nous savons qu’il y 

faut davantage pour qu’un enfant, un 
adolescent ou un adulte se mette “pour de 
bon” et de façon durable à une pratique 

sportive. Il doit y trouver quelque chose de très 
profond correspondant à une quête très 

singulière d’une façon de vivre.

- J. Birouste

Présentateur
Commentaires de présentation
Souhaiter la bienvenue aux gens. 

J’ai placé la citation que vous voyez actuellement car elle souligne, à mes yeux, toute l’importance que revêt le sport dans le monde psychique des athlètes et parce qu’elle illustre l’obligation qui nous incombe en tant que chercheurs et cliniciens de s’intéresser à la personnalité des athlètes afin de pouvoir les comprendre et ainsi être à même de leur venir en aide lorsque cela est nécessaire. 

Si vous le permettez, je vous présenterai maintenant le plan de ma présentation : 
1. Nous verrons tout d’abord le contexte théorique dans lequel s’inscrit cette étude ainsi que les objectifs de recherche, puis nous verrons la méthode, l’analyse des résultats et finalement la discussion.



Contexte théorique
État des connaissances et objectifs de recherche
• Controverses qui existent quant aux théories, quant aux 

méthodes et quant aux connaissances elles-mêmes.
• Décrire la personnalité des athlètes à partir d’une 

perspective psychodynamique.

Personnologie et psychologie sportive
• Théories psychodynamiques ont été très peu étudiées dans 

les recherches sur la personnalité en psyhologie sportive.

• «character is the enduring, patterned functioning of an 
individual… the person’s habitual way of thinking, feeling, 
acting… the person’s habitual mode of reconciling 
intrapsychic conflicts.»
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Nous commençons donc avec le contexte théorique et, plus précisément, avec l’ 

État des connaissances et objectifs de recherche 
	Il faut tout d’abord souligner que ce qui caractérise le mieux le champ d’études sur la personnalité en psychologie sportive, ce sont les nombreuses controverses qui existent quant aux théories, quant aux méthodes et quant aux connaissances elles-mêmes. En fait, de nombreux auteurs ont qualifié les connaissances à propos de la personnalité des athlètes de très fragmentaires, incomplètes et, surtout, contradictoires. Certains auteurs remettent même en question la valeur et l’utilité d’effectuer de la recherche à ce propos.
	Ainsi, la présente étude vise à décrire la personnalité des athlètes, mais à partir d’une perspective psychodynamique, ce qui est différent des perspectives généralement utilisées en psychologie sportive. Pour ce faire, une analyse en composantes principales a été effectuée sur les variables dépendantes afin d’étudier l’organisation interne des données et ainsi de vérifier si l’ensemble des variables permet de distinguer les organisations de personnalité.

Personnologie et psychologie sportive
	Un survol historique de la personnologie en psychologie sportive nous permet de constater que, d’une part, les théories psychodynamiques ont été très peu étudiées dans les recherches sur la personnalité en psychologie sportive et que, d’autre part, les études portant sur la personnalité d’athlètes semblent toujours s’être intéressées au caractère tel qu’il est défini par Moore et Fine (1990) : «character is the enduring, patterned functioning of an individual… the person’s habitual way of thinking, feeling, acting… the person’s habitual mode of reconciling intrapsychic conflicts.» 

L ’étude qui vous est proposée est étayée sur une théorie psychodynamique, celle des organisations de la personnalité de Kernberg. Une telle perspective théorique nous permet d’étudier un niveau de fonctionnement plus profond chez les athlètes que ce que les théories utilisées en psychologie sportive le font habituellement. Par ailleurs, une telle perspective théorique nous permet de faire un pont entre la recherche et la clinique en psychologie sportive. En effet, un écart important s’est créé entre ses deux milieux en psychologie sportive et les théories psychodynamiques sont utilisées en clinique alors qu’on leur refuse toujours quelque statut que ce soit en recherche. 
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Brièvement, le modèle de Kernberg établit des liens entre les comportements et les dimensions psychiques sous-jacentes, soit l’identité, les mécanismes de défense, la qualité du contact avec la réalité et les relations d ’objet. De plus, il permet l’évaluation et la classification des troubles de la personnalité. 
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Variable psychologique Instrument 

Organisation de personnalité 
 

PODF  
(Diguer, Normandin, & Hébert, 2001) 
 

Psychopathologie 
 Troubles psychiques 

(Axe I) 
 Troubles de personnalité 

(Axe II) 

 
SCID-I 
(Spitzer, Williams, Gibbon, & First, 1990) 
SCID-II 
(First, Gibbon, Spitzer, Williams, & 
Benjamin, 1997)  
 

Santé mentale HSRS 
(Luborsky, 1962) 
 

Traits de personnalité 
 Five-Factor Model  
 
 Profile de l’iceberg 

 
NEO-FFI 
(Costa & McCrae, 1990) 
Short version of the POMS 
(Schacham, 1983) 
 

Anxiété State-Trait Anxiety Inventory 
(Spielberger, Gorsuch & Lushene, 1970) 
 

Motivation EMS 
(Brière, Vallerand, Blais & Pelletier, 1995) 
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Les variables qui ont été incluses dans l’étude sont :  
	Il faut encore dire que la sélection de ces variables a été fondée sur trois considérations : 
Certaines variables (organisation de personnalité, psychopathologie, santé mentale, Five Factor Model, POMS) ont été incluses dans l’expérimentation afin d’obtenir un portrait psychologique des athlètes le plus complet possible, incluant différentes sphères de la vie et non uniquement les aspects se rapportant à la vie sportive.
Certaines variables psychologiques (anxiété, motivation) ont pour leur part été sélectionnées car leur influence sur la performance sportive est largement reconnue et étudiée en psychologie sportive. 
Finalement, des considérations méthodologiques ont partiellement guidé le choix des instruments. En effet, les instruments traduits, validés et fidèles en français ne sont pas toujours très nombreux et il a fallu choisir parmi les instruments disponibles.




		Variable psychologique

		Instrument



		Organisation de personnalité




		PODF 


(Diguer, Normandin, & Hébert, 2001)






		Psychopathologie



Troubles psychiques (Axe I)



Troubles de personnalité (Axe II)

		SCID-I

(Spitzer, Williams, Gibbon, & First, 1990)

SCID-II


(First, Gibbon, Spitzer, Williams, & Benjamin, 1997) 






		Santé mentale

		HSRS


(Luborsky, 1962)






		Traits de personnalité



Five-Factor Model 



Profile de l’iceberg

		NEO-FFI


(Costa & McCrae, 1990)


Short version of the POMS


(Schacham, 1983)






		Anxiété

		State-Trait Anxiety Inventory


(Spielberger, Gorsuch & Lushene, 1970)






		Motivation

		EMS


(Brière, Vallerand, Blais & Pelletier, 1995)










Méthode

Niveau de compétition et sport sélectionnés
Calibre universitaire afin de s’assurer que le sport 
occupe une place significative dans le monde 
psychique des athlètes. 

Football et natation : 
(a) comparer la place qu’occupe le sport dans le 
monde psychique des athlètes selon qu’ils pratiquent 
le football ou la natation ; 
(b) augmenter la généralisation des résultats. 

Pocédure

Présentateur
Commentaires de présentation
Nous poursuivons maintenant en discutant de la méthode.

Tous les athlètes qui ont accepté de participer se sont soumis à une évaluation de leur personnalité au Laboratoire de Recherches sur la Personnalité et la Psychopathologie (LRPP) de l'École de Psychologie de l'Université Laval. L'évaluation consiste en quelques rencontres, généralement trois, d'une durée approximative d'une heure et demie chacune en compagnie d'un(e) seul(e) évaluateur(e). 

	Au cours de la première entrevue, les participants sont tout d’abord invités à signer le formulaire de consentement (annexe F), puis une enveloppe contenant (a) une feuille de données démographiques, (b) le NEO-FFI (Costa & McCrae, 1992), (c) le POMS (McNair et al., 1971), (d) le STAI (Spielberger, Gorsuch, & Lushene, 1970), (e) l’ÉMS (Brière, Vallerand, Blais & Pelletier, 1995) et, finalement, (f) le LSS (Chelladurai & Saleh, 1980) leur sera remise. Les participants doivent remplir ces questionnaires à l’extérieur des rencontres et les rapporter lorsqu’ils sont tous complétés. Par la suite, une courte entrevue d’accueil au cours de laquelle le fonctionnement psychosocial ainsi que différentes sphères de leur vie seront brièvement abordés. Le SCID-II (First, Gibbon, Spitzer, Williams & Benjamin, 1997) et le RAP (Luborsky, 1998a) seront ensuite administrés et la première rencontre prendra fin suite à la procédure RAP (Luborsky, 1998a). Un bref retour sur la première rencontre est tout d’abord effectué au début de la seconde, puis le SCID-I (Spitzer, Williams, Gibbon & First, 1990) ainsi que l’ORI (Blatt, Chevron, Quilian & Wein, 1992) seront administrés. La troisième rencontre consistera en une entrevue qualitative visant à explorer la relation des participants à leur pratique sportive. Au cours de cette entrevue, l’histoire sportive des participants sera notamment abordée de même que la valeur que prend leur pratique sportive à leurs yeux, le rôle que celle-ci a joué dans le développement, le maintien ou la modification de leur réseau social ainsi que dans leur relation à leur famille. 
	



Participants
• 13 joueurs de football et 21 nageurs 

(χ2 = 1.88, df = 1, N = 33, ns) 

• Sous-échantillon de nageurs : 
15 femmes et six hommes 
(χ2 = 0.47, df = 1, N = 33, p = 0.49)

• Âge des participants : 
entre 17 et 25 ans (M = 20.85, SD = 2.38)

• Quatre participants avaient souffert d’un trouble de l’axe 
I et deux avaient souffert de plus d’un trouble : 
deux avaient souffert d’un trouble de l’humeur et trois 
d’une dépendance.

• Trois participants souffraient d’un trouble de personnalité 
et deux souffraient de plus d’un.  
13 participants souffraient d’un trait pathologique de la 
personnalité et 19 participants d’aucun trait 
pathologique.
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En ce qui concerne les participants, 



Analyse des résultats

Entente interjuges : organisation de personnalité 
et santé mentale

Deux juges ayant une formation psychothérapique 
d’orientation psychodynamique et ayant chacun 
quatre ans d’expérience clinique.
L’un des deux juges a coté les dossiers des 33 
participants et le second en a coté 12 choisis 
aléatoirement.
ICC pour l’entente interjuges quant à l’organisation 
de personnalité = 0.85

ICC pour l’entente interjuges quant à la santé 
mentale = 0.68
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Par ailleurs, ces résultats permettent de constater qu’au moins deux organisations de la personnalité son présentes dans le football et la natation, et elles semblent se distribuer dans des proportions équivalentes. Par contre, absence de l’organisation psychotique. 



Solution retenue sur la base de (a) l ’examen du 
diagramme des éboulements et des valeurs propres 
supérieures à 1.00, (b) de l’identification de facteurs 
théoriquement pertinents, et (c) des pondérations 
factorielles supérieures à 0.35. 

Cette solution explique 58.9 % de la variance totale : 
Facteur 1 = 21% 
Facteur 2 = 14.8% 
Facteur 3 = 13.1% 
Facteur 4 = 10% 

Analyses multivariées
Analyse en composantes principales avec les 
variables HSRS, NEO-FFI, STAI, EMS et POMS afin de 
réduire le nombre de variables et de pouvoir ainsi 
effectuer des tests de différence entre les deux 
organisations de personnalité (analyses de variance).



Variable Facteur 1
Sensibilité aux

symptômes

Facteur 2
Capacité

d’adaptation
psycho-sociale

Facteur 3
Capacité

d’investissement
dans le sport

Facteur 4
Aliénation à
l’égard du

sport
STAI Trait 0.83233 0.01899 -0.11716 0.14496

NEO-FFI Névrotisme 0.79198 -0.21105 -0.08176 0.23343

POMS Confusion 0.78264 -0.25845 0.06466 -0.13402

POMS Fatigue 0.75799 -0.05711 0.10840 -0.10588

POMS Dépression 0.75071 -0.16543 -0.06299 0.08705

POMS Colère 0.62439 -0.58948 0.03568 -0.03441

POMS Anxiété 0.57145 0.22599 0.25636 0.48050

NEO-FFI Consciencieux -0.22717 0.79282 0.05835 0.03792

HSRS Globale -0.16505 0.76073 0.16411 -0.19159

NEO-FFI Sociabilité -0.13291 0.55585 -0.03154 -0.36610

Analyse en composantes principales : 
solution à quatre facteurs
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Vous voyez maintenant la matrice de pattern de  l’ACP et les chiffres en gras sont les variables que nous avons retenues pour déterminer de la validité de la solution et définir la nature de chaque facteur. 
Ainsi, le facteur 1 a été nommé «sensibilité aux symptômes» et il contient les variables…
Le facteur 2 a été nommé «capacité d’adaptation psycho-sociale» et il contient les variables… 
...


		Variable

		Facteur 1


Sensibilité aux symptômes

		Facteur 2


Capacité d’adaptation psycho-sociale 

		Facteur 3


Capacité d’investissement dans le sport

		Facteur 4


Aliénation à l’égard du sport 



		STAI Trait




		0.83233

		0.01899

		-0.11716

		0.14496



		NEO-FFI Névrotisme




		0.79198

		-0.21105

		-0.08176

		0.23343



		POMS Confusion




		0.78264

		-0.25845

		0.06466

		-0.13402



		POMS Fatigue




		0.75799

		-0.05711

		0.10840

		-0.10588



		POMS Dépression




		0.75071

		-0.16543

		-0.06299

		0.08705



		POMS Colère




		0.62439

		-0.58948

		0.03568

		-0.03441



		POMS Anxiété




		0.57145

		0.22599

		0.25636

		0.48050



		NEO-FFI Consciencieux




		-0.22717

		0.79282

		0.05835

		0.03792



		HSRS Globale




		-0.16505

		0.76073

		0.16411

		-0.19159



		NEO-FFI Sociabilité




		-0.13291

		0.55585

		-0.03154

		-0.36610







Variable Facteur 1
Sensibilité aux

symptômes

Facteur 2
Capacité

d’adaptation
psycho-sociale

Facteur 3
Capacité

d’investissement
dans le sport

Facteur 4
Aliénation à
l’égard du

sport
EMS Motivation intrinsèque
à l’accomplissement

-0.04640 0.19575 0.68270 -0.42151

EMS Motivation intrinsèque
à la connaissance

-0.07952 0.20472 0.67112 -0.18485

EMS Régulation identifiée -0.06696 0.48599 0.66882 -0.02841

EMS Motivation intrinsèque
à la stimulation

0.08543 -0.28166 0.59308 0.09879

EMS Régulation introjectée 0.05362 0.41722 0.53635 0.23268

NEO-FFI Extraversion 0.05192 -0.21107 0.52690 0.26932

EMS Amotivation 0.22999 0.18524 -0.18923 0.66982

POMS Vigueur 0.02909 -0.24627 0.18778 0.66826

NEO-FFI Ouverture -0.18152 -0.21657 -0.04235 0.37490

Analyse en composantes principales : 
solution à quatre facteurs


		Variable

		Facteur 1


Sensibilité aux symptômes

		Facteur 2


Capacité d’adaptation psycho-sociale 

		Facteur 3


Capacité d’investissement dans le sport

		Facteur 4


Aliénation à l’égard du sport 



		EMS Motivation intrinsèque à l’accomplissement




		-0.04640

		0.19575

		0.68270

		-0.42151



		EMS Motivation intrinsèque à la connaissance




		-0.07952

		0.20472

		0.67112

		-0.18485



		EMS Régulation identifiée




		-0.06696

		0.48599

		0.66882

		-0.02841



		EMS Motivation intrinsèque à la stimulation




		0.08543

		-0.28166

		0.59308

		0.09879



		EMS Régulation introjectée




		0.05362

		0.41722

		0.53635

		0.23268



		NEO-FFI Extraversion




		0.05192

		-0.21107

		0.52690

		0.26932



		EMS Amotivation




		0.22999

		0.18524

		-0.18923

		0.66982



		POMS Vigueur




		0.02909

		-0.24627

		0.18778

		0.66826



		NEO-FFI Ouverture




		-0.18152

		-0.21657

		-0.04235

		0.37490







• Analyse de variance sur les quatre facteurs
2. Capacité d’adaptation psycho-sociale et 

organisation de personnalité : 
F(1,30) = 18.47, p = 0.0002 

• Analyse de variance multivariée sur les variables du 
facteur Capacité d’adaptation psycho-sociale : 

1. NEO-FFI Consciencieux F(1,30) = 10.89, p = 0.0025 

2. HSRS Globale F(1,30) = 25.16, p = 0.0001 

3. NEO-FFI Sociabilité F(1,30) = 7.51, p = 0.01 

Analyse en composantes principales : 
solution à quatre facteurs
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Suite à l ’ACP, des analyses de variance ont été effectuées sur chaque facteur afin de déterminer s’ils permettent de distinguer l’organisation de personnalité  et seul le facteur 2 s’est avéré être significatif.  Par la suite, des analyses de variance ont été effectuées sur chacune des variables de ce facteur afin de voir si certaines d’entre elles permettent de distinguer l’organisation de personnalité. Comme vous pouvez le constater,… 



Facteur 1
Sensibilité aux

symptômes

Facteur 2
Capacité

d’adaptation psycho-
sociale

Facteur 3
Capacité

d’investissement dans
le sport

Facteur 4
Aliénation à l’égard

du sport

STAI Trait NEO-FFI
Consciencieux

EMS Motivation
intrinsèque à
l’accomplissement

EMS Amotivation

NEO-FFI Névrotisme HSRS Globale EMS Motivation
intrinsèque à la
connaissance

POMS Vigueur

POMS Confusion EMS Régulation
identifiée

POMS Fatigue

POMS Dépression

Discussion
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Il faut tout d ’abord souligner que les quatre facteurs sont clairs et qu’ils ont été nommés à partir de leurs variables marqueuses, que vous voyez actuellement. 
Lorsque l’on s’intéresse aux liens que nous révèlent les quatre facteurs, il faut mentionner qu’ils sont indépendants. Ainsi, il apparaît que la sensibilité aux symptômes (facteur 1) est indépendante de la capacité d’adaptation psycho-sociale (facteur 2), de la capacité d’investir un sport (facteur 3), ou encore du fait d’éprouver une certaine aliénation face au sport (facteur4). Ce résultat est très intéressant puisqu’il indique que le fait d’éprouver des symptômes (ou de la souffrance psychologique) n’est pas relié à l’adaptation psycho-sociale. Ainsi, un athlète pourrait très bien avoir une bonne adaptation psycho-sociale mais ressentir des symptômes psychologiques et, à l’inverse, il se pourrait qu’un athlète ait une mauvaise adaptation psycho-sociale mais ne ressente aucun symptôme psychologique. De la même façon, le fait d’être adapté ou non d’un point de vue psycho-social (facteur 2) ne semble pas être relié à la capacité d’investir un sport (facteur3) ou encore de ressentir une certaine aliénation face au sport (facteur 4). Finalement, il est plus qu’intéressant de noter que la capacité d’investir un sport (facteur 3) semble être indépendante du fait de ressentir une certaine aliénation face au sport (facteur 4) et qu’ainsi, un athlète peut très bien être investi dans un sport tout en y ressentant une certaine aliénation. 
Par ailleurs, il faut noter que puisque seul le facteur capacité d’adaptation psycho-sociale permet de distinguer les organisations de personnalité, les trois autres facteurs semblent évaluer des facettes du caractère. 
Ainsi, il apparaît que la sensibilité aux symptômes ne dépend pas de l ’organisation de personnalité et que les individus borderlines et névrotiques peuvent ressentir des niveaux de symptômes tout à fait comparables, la différence étant ce que nous révèlent l’étude des symptômes et non les symptômes eux-mêmes. 
De la même façon, les individus des deux organisations de personnalité ont la capacité d ’investir un sport, la différence étant probablement beaucoup plus dans la qualité de cet investissement. 
Le fait d’être aliéné ou non à son sport ne semble pas non plus dépendre de l ’organisation de personnalité et que, pour différentes raisons, les individus peuvent être aliénés à leur sport, qu ’il soient névrotiques ou borderlines.
Finalement, la capacité d’adaptation psycho-sociale permet de distinguer les deux organisations de personnalité et, plus précisément, les variables NEO-FFI Consciencieux, HSRS globale et  NEO-FFI Sociabilité permettent d’établir une distinction entre les organisations de personnalité. 
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Pourquoi cet intérêt envers les mécanismes de défenses 
qu’un athlète est susceptible de mettre en œuvre ? Parce 
que si effectivement la défense vise la diminution de la 
tension, elle est aussi appauvrissante… au lieu d ’être 
investie dans les fonctions, l’énergie s ’épuise dans la 

défense. 
- R. Chauvier

Présentateur
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En conclusion, cette étude nous a permis de dresser un portrait psychologique des athlètes selon la perspective psychodynamique. Évidemment, il nous faut être prudent dans la généralisation de ces résultats puisqu’il s’agit d’une première étude en ce sens et que la grandeur de l’échantillon est faible. Cependant, les résultats semblent confirmer que le caractère ne révèle pas l’organisation de personnalité et, puisque c’est au premier que l’on s’est intéressé jusqu’à présent, il est compréhensible que les résultats de la recherche sur la personnalité soient peu concluants, voire contradictoires. Ainsi, nous croyons que la recherche sur l’organisation de personnalité des athlètes nous permettra de mieux comprendre les athlètes et de mieux leur venir en aide lorsque cela est nécessaire. 


	“Qu’est-ce qui motive un sportif pour la pratique de son sport d’élection ? ��On a coutume pour répondre d’énoncer une série de variables combinées mêlant l’imitation, l’identification, les influences socio-économiques et les circonstances historiques et géopolitiques. Certes tout cela compte beaucoup, mais nous savons qu’il y faut davantage pour qu’un enfant, un adolescent ou un adulte se mette “pour de bon” et de façon durable à une pratique sportive. Il doit y trouver quelque chose de très profond correspondant à une quête très singulière d’une façon de vivre.��- J. Birouste
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